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PLAN NATIONAL DE LUTTE CONTRE LE CHANGEMENT CLIMATIQUE 
Gouvernance 
de la lutte contre rettet de serre 
O UTILS POU R  LE  SUIVI 
DES ÉMISSIONS  ET DES M ESU RES 
Suivi des émissions et de leurs 
déterminants 
La première donnée est la connaissance des émis­
sions. La connaissance globale est déjà disponible 
grâce notamment aux inventaires du CITEPA. 
Ceux-ci sont effectués selon le format GIEC et 
transmis chaque année aux instances de la Conven­
tion sur le changement climatique. Mais il s 'agit 
en fait d'un domaine en pleine évolution, qui même 
à ce niveau global nécessite des travaux de recherche 
notamment dans le domaine de l 'utilisation des sols 
et du changement d 'utilisation des sols. 
D 'autres données relèvent de la connaissance des 
déterminants de ces émissions . Le champ est ici très 
vaste : évolution du parc des véhicules, évolution 
du parc des bâtiments, évolution des consonm1ations 
unitaires, évolution des usages et même évolution 
économique globale et même évolution démo­
graphique. Il va sans dire que la connaissance de 
ces déterminants est un préalable à la constitution 
de modèles permettant de reconstituer ces émissions 
et de les projeter clans l 'avenir. 
Suivi de l'application des mesures 
Une autre catégorie d'outils pour évaluer les mesures 
sera basée sur le recueil de l'avancement et du degré 
de l ' appli cation des mesures. 
Un premier niveau est le simple recuei l  de l 'avan­
cement du travai l  administratif (préparati on de 
textes, etc.) .  Il semble malgré tout nécessaire de 
l ' améliorer et de le formaliser compte tenu du 
spectre très large des meures et du grand nombre 
d ' intervenants .  
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Un deuxième niveau est l e  degré d e  pénétration de 
la mesure (par exemple quelle amélioration du 
respect des limitations de vitesse, quelle pénétration 
d'une technique performante dans le marché). Pour 
toutes les mesures importantes du point de vue de 
l 'impact escompté, un suivi spécifique est à mettre 
en œuvre. 
EVALUATIO N  DES MESU RES 
ET DE L'ÉVOLUTION DES ÉMISSIONS 
Evaluation des mesures et 
modélisation de leur impact 
Les données recueillies sur l 'état d 'application des 
mesures permettent de comparer la vitesse de mise 
en place, le degré de pénétration avec les prévisions 
et de réactualiser celles-ci d 'une part et d'autre part 
de prendre les mesures correctives qui seraient 
nécessaires . 
Des évaluations plus fines seront nécessaires au 
moins pour certaines mesures : évaluation du coût 
réel et de l 'efficacité en terme d'effet de serre. 
D 'autres aspects d'évaluation pourraient aussi être 
pris en compte (autres effets environnementaux, 
impact social et économique global) . 
Au-delà de l'évaluation proprement dite, il faut aller 
jusqu'à la modélisation des émissions des différents 
secteurs, permettant de calculer les émissions à partir 
de diverses données de base. Notons que les dif­
férents secteurs posent des problèmes très différents 
notamment en ce qui concerne les données de base 
qui déterminent les évolutions. 
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Projections d'évolution 
I l  faut d'abord rappeler que l'évolution des émissions 
ne dépend pas seulement du degré de mise en 
application des mesures et de leur plus ou moins 
grande efficacité notamment par rapport à ce qui 
avait pu être conjecturé, mais aussi de l 'évolution 
de l 'économie et notamment de la croissance plus 
ou moins forte . Comme de plus, certains types de 
mesures peuvent avoir une influence sur les grandes 
variables macroéconomiques, il convient de disposer 
de modèles permettant ce bouclage. 
Par ailleurs, il est nécessaire d'avoir une bonne 
modélisation des différents secteurs et de l 'impact 
des mesures dans ces secteurs . Il faut notamment 
pouvoir modéliser l'effet de mesures techniques et 
réglementaires. C'est nécessaire à cause de la nature 
même des mesures de ce programme national qui 
comprend à la fois des mesures d'ordres techniques 
et réglementaires et des mesures incitatives et 
fiscales . 
Enfin se pose la question difficile de l'intégration 
de ces diverses modélisations, de la prise en compte 
de l 'évolution mondiale et notamment du marché 
international de permis négociables. Il faut être 
capable d'obtenir la cohérence d'ensemble. 
PILOTAG E  ET ADAPTATION DU PLAN 
NATIONAL 
Outi ls d'adaptation 
Ces outils de suivi, d'évaluation, de modélisation 
et de prévisions doivent permettre de préciser à un 
moment donné la situation de notre pays par rapport 
à la trajectoire permettant d'atteindre nos objectifs. 
Mais, au-delà du constat d'une situation, il faut 
disposer d'outils d'action. 
Cela nécessite de disposer de mesures de réglage 
permettant éventuellement de gagner des réductions 
supplémentaires d'émissions. Des efforts pour une 
durée limitée de renouvellement accéléré de certains 
parcs peuvent peut-être servir à ça : du type "baia­
durette" pour les véhicules, mais aussi pour d'auu·es 
secteurs comme les chaudières. Mais en fait le spectre 
des mesures pouvant être utilisées dans ce but est 
très large : augmentation de dotations budgétaires 
affectées à telle action contre l'effet de serre, variation 
de niveau de taxation. 
Continuité et Lisibi lité des politiques 
pub liques 
La continuité , la lisibilité, la prévisibilité des  poli­
tiques publiques sont des éléments essentiels pour 
l 'efficacité environnementale et l 'abaissement des 
coûts globaux de mise en œuvre. 
D'ailleurs, l 'anticipation de mesures par les acteurs 
peut déjà  permettre des gains environnementaux 
avant même la mise en application effective des 
mesures proprement dites .  
Ces principes sont déjà appliqués dans d'autres pays 
européens à une échelle nettement plus élevée que 
dans le nôtre : on peut citer dans des domaines très 
différents : la hausse programmée des accises sur 
les carburants au Royaume-Uni, la sévérisation de 
la réglementation thermique des bâtiments pro­
grammée sur quatorze ans aux Pays-Bas. 
Cette programmation armoncée des mesures est un 
outil très puissant qui permet de surmonter certains 
obstacles qu'on ne manque pas de rencontrer sinon. 
Ainsi , bien souvent, la profession concernée n'est 
pas prête (ou bien souvent la frange la moins dyna­
mique de celle-ci) : on peut ainsi être obligé pour 
des réglementations à mise en application inm1édiate 
ou rapprochée à s 'aligner sur les performances 
atteintes par les plus médiocres. Une programmation 
à long terme devrait largement permettre de sur­
monter ce genre de difficultés. 
Il faudra aussi penser l 'articulation entre l 'affichage 
d'une programmation, source de rigidification du 
dispositif et la nécessité d'une certaine souplesse 
pour pouvoir adapter les mesures aux difficultés 
rencontrées et à l 'évolution conjoncturelle. 
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